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ANTERRIEU (Auguste), 14 mai 1862, Gigean (Hérault), conseiller à la Cour 
d'appel de Riom. Successt�: avocat, 1884�; attaché à Saigon, 24 nov. 1893�; juge 
suppléant, 17 mai 1895; substitut à Saigon, août 1895�; juge président à Bentré, 
nov. 1895�; lieutenant-juge à Mytho, 20 fév. 1896�; juge à Saigon, mars 96�; juge 
président à Vinh-Long, mai 96�; vice-président du Tribunal mixte à Tunis, 11 juin 
1896�; juge à Tunis, 17 mars 1899�; président du Tribunal mixte, avril 1896. 
Conseiller à la Cour d'appel de Riom.

ARMAND (André-Alphonse), 20 août 1854, Saint-Montant (Ardèche), chev. de la 
Légion d'honneur, Médaille du Tonkin, chev. du Dragon de l'Annam, chev. du 
Cambodge, off. du Nichan-Iftikhar. Sous-intendant militaire de 2e�cl., à Bizerte. 8 
août 1890. ÉTUDES�: collège d'Orange�; bachelier de l'Enseignement secondaire 
spécial�; engagé volontaire le 15 mai 1873�; officier d'administration de 3e�cl. le 14 
avril 1879. 26 campagnes�: Algérie, du 19 mai 1883 au 21 mai 1887�; Tonkin, de 
1887 à 1890�; Tunisie, du 8 août 1890 au 11 janv. 1905�; 8 avril 1897 au 11 fév. 
1902�; 23 juillet 1902 au 11 mars 1906�; 7 août 1907 à ce jour.

ARRAGON (Henri), 20 fév. 1860, Paris (VIIe�arr.), chev. de la Légion d'honneur, 
off. de l'Instruction publique, chevalier du Mérite Agricole, comm. du Nichan-
Iflikhar, Médaille Coloniale avec agrafe «�Algérie�», off. du Cambodge, chev. du 
Dragon de l'Annam, officier de l'Instruction publique de Perse, médaille de bronze 
de la Mutualité, docteur-médecin, membre de la Conférence Consultative (2e�circ, 
3e�Coll.). Dar-el-Louisa, av. de France, Bizerte. Oct. 1901. ÉTUDES�: lycée Henri IV, 
Paris�; Faculté de Médecine et de Droit de Paris�; École de Santé militaire du Val-
de-Grâce. Docteur en médecine�; licencié en droit�; 17 prix et 49 accessits au 
lycée�; médaille de bronze des thèses, 1883�; médaille d'argent de l'Académie de 
Médecine (vaccin). Médecin-major de 1re�cl. en retraite (1er�août 1906) et de 
réserve�; président de l'Union de défense des Intérêts de la Régence de Bizerte�; 
publiciste�; campagnes du Tonkin, 1887-1889�; du Sud-Oranais, 1889-1891, et 
enfin Tunisie.

TRAVAUX�: nombreuses conférences sur l'hygiène, l'économie politique, la 
mutualité, la défense des intérêts de Bizerte�; membre fondateur de l'Association 
française de chirurgie�; 1° étude sur les angiomes des muqueuses�; rapprochement 
de leurs lésions de celles du purpura hémorragique («�Archives de Physiologie 
normale et pathologique, n° 7, 1er�oct. 1883)�; 2° du pansement des plaies en 
général et des plaies confuses en particulier, avec la décoction de racines de 
valériane («�Congrès français de Chirurgie�», t. 1er, 1884)�; 3° mémoire sur deux cas 
inconnus d'anomalies dentaires («�Bulletin de l'Académie de Médecine�», t. XIV, 
2e�série, 40e�année, 1885)�; pièce déposée au musée du Val-de-Grâce�; 4e 
observations sur le traitement des pieds bols («�Congrès de Chirurgie�», 1886)�; 5e 
sur deux cas d'empoisonnement par baies de belladone («�Archives du Ministère de 
la Guerre�», 1894); 6° rapport sur 3.000 vaccinations dans le Sud-Oranais, chez les 
tribus nomades des Hamyane (médaille d'argent de l'Académie de Médecine, 
1891)�; 7° fractures multiples par l'éclatement des os du crâne et fracture indirecte 
médiane par écartement brusque des deux branches du maxillaire inférieur (par 



balle du fusil modèle 1886); étude de la fracture perpendiculaire à l'axe du rocher 
(«�Archives du Ministère de la Guerre�», 1895, et «�Congrès français de 
Chirurgie�», 1895, t. IX)�; 8° nouveau traitement de la pelade par les pulvérisations 
d'éther ou le mélange de chlorure d'éthyle et d'oxyde de méthyle, 1897 («�Bulletin 
de l'Académie de Médecine�», 53e�année, séance du 8 janvier)�; 9° Plombières-les-
Bains, monographie, indiquée au t. XII, «�Travaux scientifiques des Archives de 
Médecine et de Pharmacie militaires�»,1903, février)�; 10° la caserne hygiénique 
(béton armé, système Hennebique, et Porphylorithe, juin 1903, indiqué aux 
«�Travaux scientifiques des Archives de Médecine et de Pharmacie militaire�», t. 
XII�; 11° nombreuses publications dans la «�Dépêche Coloniale�» touchant les 
colonies et la Tunisie et spécialement la région de Bizerte.

BIGORRE (Louis), 1er�mars 1862, Toulouse. Médaille Coloniale, Dragon de 
l'Annam, chev. du Nichan-Iftikhar. Chef de gare à Mahdia. Janv. 1898. Ancien élève 
du lycée d'Alger�; président de la Ligue de l'Enseignement. A fait les campagnes du 
Sud-Oranais, Soudan, Gabon et Tonkin.

BLANC (Urbain), Saussac (Aude), nov. 1862, chev. de la Légion d'honneur, off. 
de l'Instruction publique, comm. du Dragon de l'Annam, gr. off. du Nichan-Iftikhar. 
Secrétaire Général du Gouvernement tunisien, 7 (bis), rue des Juges, Tunis et à Sidi-
bou-Saïd. Janv. 1908. Prix d'honneur au Concours général (1880). Successt�: 
secrétaire particulier du président du Conseil (1892)�; rédacteur au Ministère de 
l'Intérieur (1893)�; sous-chef de bureau (1898)�; inspecteur général adjoint 
(1899)�; inspecteur général (1905)�; chef du Cabinet du sous-secrétaire d'État à 
l'Intérieur (1806)�; chef de Cabinet de la Présidence du Conseil (1906-1908)�; 
secrétaire général adjoint (1908-1909) et secrétaire général du Gouvernement 
tunisien (1910).

BŒUF (Jean-Hippolyle-Émile),10 oct. 1864, Tunis, off. d'Académie, chev. du 
Mérite Agricole, comm. du Nichan-Iftikhar, off. de l'Étoile Noire du Cambodge, du 
Dragon d'Annam, de l'Étoile d'Anjouan, chev. du Nichan el Anouar, chevalier de la 
Conception de Villavicosa, chev. de Saint-Charles de Monaco. Vice-consul de 
France, secrétaire archiviste de la Résidence Générale (1891)�; vice-consul 
honoraire (1894)�; vice-consul de 3e�classe (titulaire) (1902)�; promu à la 2e�classe 
(1907)

BOULANGER Georges-Ernest-Jean-Marie. 1837. Rennes. Général et homme 
politique français. ÉTUDES�: École de Saint-Cyr. Colonel après 1870, général de 
brigade en 1880, directeur de l'infanterie en 1882, divisionnaire en 1884 et c'est en 
cette qualité qu'il devint commandant de la division d'occupation de Tunisie 
jusqu'en 1886 où il eut le portefeuille de la guerre dans le ministère Freycinet et le 
ministère Goblet, nommé commandant du 13e corps d'armée (18S7). Mis à la 
retraite d'office, il fut élu député du Nord (1888), et député de la Seine (1889). 
CAMPAGNES�: Kabylie, Italie, Cochinchine, franco-allemande, Tunisie�; blessé à 
Champigny. Mort à Bruxelles, le 30 sept. 1891.

BOY (William). 20 oct. 1873. Bordeaux, off. d'Académie, chev. du Mérite 
Agricole et du Dragon de l'Annam, off. du Nichan-lftikhar. Capitaine d'artillerie, 
attaché à la personne du Résident Général de France à Tunis. Juillet 1907. 
ÉTUDES�: École polytechnique (1894-96) Bachelier ès lettres et ès sciences, accessit 
au Concours général de physique (mathématiques spéciales. Paris 1894. Successivt�: 
Sous-lieutenant à l'École d'application de l'art et du génie (1896-98), lieutenant 
d'artillerie au 14e�à Tarbes (1898-1900), lieutenant d'instruction à Fontainebleau 



(1900 à 1901), lieutenant au 18e à Toulouse de 1903-1907.

CHAFFANJON (Philibert), 13 oct. 1860, Villefranche (Rhône), off. de l'Inst. Publ. 
comm. du Nichan-Iffikhar, off. de l'Ordre royal du Cambodge, off. du Dragon de 
l'Annam, off. de l'Ordre national du Venezuela. Industriel, 9, av. de Carthage, Tunis. 
Nov. 1901. ÉTUDES �: lycée et École normale de Lyon�; brevet supérieur�; bachelier 
ès sciences. A collaboré aux missions scientifiques du Ministère de l'Instruction 
publique de M. J. Chaffanjon, son frère, exploration des sources de l'Orénoque 
(1882-86)�; voyage aux Antilles�; voyage en Indo-Chine�; collaboration à la 
mission en Sibérie Orientale, Japon et Mandchourie (1898-1900). Trésorier de la 
Ligue de l'Enseignement, membre du Comité du Cercle Républicain, secr. de la 
Section tunisienne du Comité républicain de l'Association du Commerce, de 
l'Industrie et de l'Agriculture�; secr. général du Comité du groupe V (Produits de la 
Tunisie) de l'Exposition d'Hygiène de Tunis (1911), agent principal de la Société des 
Auteurs et Compositeurs dramatiques.

CHAIX (Xavier). 29 nov. 1879, Le Pouzin (Ardèche). Chef de service à la 
Compagnie des Ports de Tunis-Sousse-Sfax, à Sfax. Fév. 1906. Ancien élève de 
l'École des Arts et Métiers d'Aix. Successt�: chef de service aux travaux du port du 
Havre, chef de service à la construction des quais de Saïgon (Cochinchine) et chef 
de service à la Compagnie des Ports de T.-S.-S.

CLÉMENT (Paul-Gustave), 10 juin 1851, Valence (Drôme). Chevalier de la Légion 
d'honneur, Médaille militaire, Médaille coloniale avec agrafes «�Algérie�» et 
«�Tunisie�», Médailles commémoratives du Tonkin, de la Chine et de l'Annam, off. 
du Nicham lftikhar, Méd. d'argent de la Fédération des sapeurs-pompiers italiens.

Retraité de l'armée comme adjudant le 10 juin 1887 après dix-sept ans de 
services et seize campagnes, dont cinq à l'ennemi�; celle de 1870-1871 comme 
engagé volontaire, d'El-Amri 1876, des Aurès 1879, de Tunisie 1881-82, du Tonkin 
1883-84. Est venu une première fois en Tunisie le 17 octobre 1881�; rentré en 
Algérie le 12 octobre 1882 (corps expéditionnaire de Tunisie). Est venu habiter 
Tunis le 13 janvier 1890. ÉTUDES�: Collège de Valence (Drôme)�; École supérieure 
de Commerce de Mulhouse�; diplôme de l'Enseignement secondaire spécial�; 
diplôme de l'École supérieure de Commerce de Mulhouse. Lieutenant-adjudant-
major au 15e bataillon de territorial de zouaves à Tunis. Successt�: Dans l'armée de 
1870 à 1887�; attaché au Secrétariat général du Gouvernement tunisien de janvier 
1890 au 1er�avril 1904�; à la Direction des Travaux de la Ville et capitaine 
commandant les sapeurs-pompiers de Tunis, de mars 1904 à ce jour. Membre actif 
et commissaire de la. Société de Tir du 110e�territorial à Valence�: membre 
fondateur et commissaire de la Société de Secours mutuels des Officiers résidant en 
Tunisie depuis 1890 à ce jour�; membre de l'Union des Sociétés de Gymnastique de 
France�; vice-président d'honneur du Club de Gymnastique français â Tunis�; 
membre actif de la Fédération nationale des sapeurs-pompiers italiens. Envoyé 
comme chef de mission par le Gouvernement Tunisien au Congrès-Concours 
international de Milan, en 1906, pour y étudier les moyens propres à assurer à 
Tunis un service de secours et profiter des plus récents perfectionnements 
sanctionnés par la pratique et les expériences faites audit Congrès pour l'acquisition 
de matériel approprié aux besoins de la ville de Tunis�; rapport fourni dans ce sens 
à l'autorité supérieure.

COMITI (Paul), 5 avril 1870, Serra (Corse), Médaille du Tonkin. officier 
d'Académie, officier de l'ordre du Nichan-lftikhar. Receveur de l'Enregistrement et 
des Contributions diverses au Kef. 8 fév. 1897. ÉTUDES�: collège d'Ajaccio�; 



bachelier�; ancien maréchal des logis de l'armée active. Successivt�: receveur adjoint 
à Sousse, receveur gestionnaire à Gabès, puis au Kef�; président de la Société «�la 
Française�»�; Président de la société de musique «�l'Harmonie Internationale du 
Kef�»�; président de la section des Corses et des amis de la Corse�: vice-président 
du Cercle de la Ligue de l'Enseignt. Entré dans l'administration métropolitaine en 
déc. 1895 et dans l'administration tunisienne en janv. 1897.

COUVE (Edmond), 19 mars 1865, Marseille. Licencié. Substitut à Pondichéry, 25 
oct. 1892�; Saint-Pierre (Réunion), 27 fév. 1894�; juge d'instruction à Basse-Terre, 
20 fév. 96�; à Pointe-à-Pitre, 1er�décembre 1897�; Saint-Denis, 5 septembre 1898�; 
juge à Saïgon, 23 nov. 1899�; juge président à Pnom-Penh, 1er�nov. 1901�; juge 
d'instruction à Sousse, 27 juin 1902�; procureur à Ambert (Puy-de-Dôme), 17 juin 
1904�; à Nyons, 7 fév. 1905.

DJELLOULI (Sadok), Tunis, off. de la Légion d’honneur, officier de l'Instruction 
publique, grand cordon de l'Ahed et du Nichan-Iftikhar, commandeur de Saint-
Stanislas de Russie, grand croix du Dragon de l'Annam. Caïd, gouverneur de Sfax. 
Était caïd depuis 1884. Décédé en 1910.

FAGES DE LATOUR (Eugène DE), 30 janv. 1862, Coutras (Gironde), off. de la 
Légion d'honneur, off. de l'Ordre de Léopold de Belgique, off. de l'Instruction 
publique, chev. du Mérite agricole, gr. croix du Nichan-lftikhar, comm. du Dragon 
de l'Annam. Ingénieur en chef des Ponts et Chaussées�; directeur général des 
travaux publics de la Régence, 58, boul. Bab-Benat, Tunis. 15 sept. 1891 (comme 
ingénieur des Ponts et Chaussée à Sousse�; nommé à Tunis le 1er sept. 1893). 
ÉTUDES�: lycée d'Albi et Saint-Louis�; École Polytechnique; bachelier es lettres et es 
sciences. Commandant de territoriale du génie. Successt�: élève ingénieur le 1er�oct. 
1882, ingénieur ordinaire le 1er juillet 1885, ingénieur en chef le 1er�mars 1904, 
Directeur Général des Travaux publics le 1er nov. 1903. TRAVAUX�: mission au 
Tonkin en 1885-86 pour le compte du Ministère de la Marine�; projet de l'arsenal 
de Port-Courbet dans la baie d'Along�; collaboration de dix ans aux études el aux 
travaux de l'arsenal de Sidi-Abdallah (Bizerte).

FERRY�: longue notice mentionnant le Tonkin

FUCHS (Edmond), 1er�avril 1837, Strasbourg, off. de la Légion d'honneur. 
Professeur de géométrie descriptive et de topographie à l'école des Mines. Fit ses 
éludes à l'École polytechnique (1856) et à l'école des Mines (1858). Sorti n° 2 de 
ces deux écoles. Participa à l'organisation de l'exposition universelle de 1867. Fait 
chevalier de la Légion d'honneur à cette occasion il reçut la croix d'officier en 
1870, pour faits de guerre, comme s'étant distingué par son courage et son sang-
froid à la bataille du Mans en qualité de chef du génie auxiliaire du 16e�corps 
d'armée, commandé par l'amiral Jauréguiberry. Plus tard, il essuya le feu de 
l'ennemi, sous les murs d'Hanoï, au Tonkin, pays où il était allé dans le but de 
rechercher et de découvrir des richesses minérales, mais il contracta en même 
temps les germes de l'impaludisme, qui devait briser brusquement et 
prématurément sa belle carrière à l'âge de 52 ans, en 1889. Il avait été nommé 
ingénieur en chef de 1re�classe en 1885. Il fit de nombreux voyages d'études�: il 
parcourut notamment la Suède, la. Russie, la. Gallicie, la Tunisie, le Colorado, la 
Souvra, le Tonkin. C'est en 1873 qu'une décision ministérielle le mit à la disposition 
du Gouvernement tunisien «�pour reconnaître la nature et la richesse des gisements 
qui se trouvent dans la Régence et pour indiquer les conditions pratiques de leur 
exploitation�». Il visita au prix de mille fatigues, à. cheval, sous un soleil torride et 



dans des conditions déplorables au point de vue confort, des gîtes de fer, de 
manganèse, de plomb, notamment ceux du Djebel-Reças [Ressas]�; il étudia les 
sables aurifères, fit l'ascension du Zaghouan, arriva enfin à Tabarca où il définit le 
premier les puissants gisements de minerai de fer de la côte de Kroumirie. Fuchs 
revint en Tunisie en 1874, dirigeant son attention vers la Tunisie méridionale. C'est 
à lui qu'on doit la connaissance exacte de la structure géologique de la région des 
Chotts�: il mit au point la question de la dépression saharienne, démontrant que le 
niveau de la sebkha était au-dessus du niveau de la Méditerranée. Il a publié «�Note 
sur l'isthme de Gabès et l'extrémité orientale de la dépression saharienne» (Bull. 
Société de Géographie de Paris t. XIV). Les archives du Service des Travaux publics 
de la Régence doivent conserver de lui un manuscrit précieux�: «�Notes 
préliminaires sur les explorations faites en mai, juin et juillet 1873, dans la partie 
septentrionale de la Régence de Tunis�».

GOIN (Georges), 19 oct. 1803, Paris, off. d'Académie, Médaille du Tonkin, off. du 
Nichan-lftikhar. Transitaire, 24, rue Es-Sadikia, Tunis. Avril 1887. Secrétaire de la 
Chambre de Commerce de Tunis�; membre de celte assemblée depuis janvier 1902.

GUELLATY (Omar), 10 août 1852, Alger, chev. de la Légion d'honneur, off. 
d'Académie, Médaille d'Algérie, Médaille du Tonkin, chev. du Cambodge, off. du 
Nichan-lftikhar. Directeur de la Colonie agricole indigène de Lansarine depuis sa 
création, en 1903. 1er�décembre 1900. ÉTUDES�: lycée d'Alger et École spéciale 
militaire de Saint-Cyr. Chef de bataillon en retraite. Membre du Cercle Tunisien. 
Campagne de 1870-71�; insurrection algérienne, 71�; expédition de l'Aurès�; 
campagne du Tonkin, 1883-1885�; deux blessures. A servi pendant sept ans en 
France, cinq ans comme capitaine au Gouvernement militaire de Paris et deux ans 
comme major au 88e, à Mirande.

LE MESLE (Georges-Paul), 1828, Paris, off. de l'Instruction publique, comm. du 
Nichan-Iftikhar. Géologue paléontologiste. Fut chargé de missions en Tunisie en 
1887-1888 et 1890-1891. ÉTUDES�: École des Chartes�; bachelier ès sciences et ès 
lettres. Correspondant du Muséum d'histoire naturelle de Paris. Fit des explorations 
géologiques en Cochinchine, en France, en Algérie, en Tunisie et en Turquie. Par les 
soins du Ministère de l'Instruction publique, son journal de voyage a été publié. 
Décédé à Bône. le 31 déc. 1895. Inhumé à Nargis (Loiret).

MALET (François), 8 mars 1872, Graulhet (Tarn), off. d'Académie, off. du Mérite 
agricole, off. du Dragon de l'Annam, comm. du Nichan-Iftikhar. Directeur de 
l'expérimentation agricole à la Direction de l'Agriculture, du Commerce et de la 
Colonisation, Tunis. 15 mars 1895. ÉTUDES�: collège et lycée de l’Académie d'Albi. 
Ingénieur agronome (Institut agronomique de Paris). Bachelier. Ancien chef de 
cabinet du directeur de l'Agriculture.

MOCQUERYS (Georges), 19 mai 1865, Évreux (Eure), Médaille du Tonkin, off. du 
Nichan-lftikhar. Dentiste, rue Émile- Loubet, Sfax. (Tournées périodiques depuis dix 
ans dans le Sud tunisien et la Tripolitaine). 1892. ÉTUDES�: lycée d'Évreux, hôpitaux 
de Paris, élève libre de l'École dentaire. Sous-officier au 3e�zouaves. Successt�: chef 
de prothèse dentaire et premier opérateur dans deux grands cabinets de chirurgie 
de Paris. Membre du comité de plusieurs sociétés locales (Ligue de l'Enseignement, 
secours mutuels, Assistance mutuelle tunisienne)�; anc. secr. gén. du Cercle 
républicain, Sfax). Entomologiste. A créé une collection des insectes du Sud 
Tunisien�: coléoptères et hyménoptères. Mention honorable à l'Exposition de 
Marseille (groupe entomologique)�; médaille d'or à l'Exposition d'hygiène de Tunis 



(1911). Exploration de la Tripolitaine, de Tripoli à Ben-Gardane. Campagne du 
Tonkin, 1884-86. Administrateur du journal «�le Sfax Républicain�».

MONTIGNANT (Georges-Marie-Joseph), 9 août 1866, Paris, Médaille coloniale 
agrafe «�Haut-Laos�», médaille militaire du Cambodge, chev. de l'Ordre impérial du 
Dragon de l'Annam, chev. de l'Ordre royal du Cambodge. Kim-Tiez-Kam-Tho de S. 
M. le Roi d'Annam, Kim-Khanh de 3e�cl. de S. M. le Roi d'Annam. Retraité. Agent 
représentant de la Cie des Minerais de Liège, 56, av. de Carthage, Tunis. 5 oct. 
1906. ÉTUDES�: école municipale Lavoisier, rue Denfert-Rochereau, Paris. Successt�: 
engagé volontaire le 3 oct. 1881, retraité le 4 janv. 1907 comme inspecteur de 
3e�cl. de la garde indigène de l'Indo-Chine�; a. servi aux�: 30e�d'inf. de ligne, 
4e�d'inf. de Marine, 1er�tirailleurs tonkinois, 9e�d'inf. de marine et à la garde indigène 
de l'Indo-Chine. Campagnes�: Tonkin, du 20 fév. 1887 au 16 juin 1889�; Annam, 
Tonkin, Haut-Laos, du 2 sept. 1890 au 6 mars 1906�; campagne contre le Siam 
1893-94. TRAVAUX�: chargé du Bureau topographique de la région supérieure de 
l'Annam, 95-96�; travaux de triangulation de la région comprise entre Hué et 
Tourane, 1896�; travaux d'études d'un tracé de chemin de fer de la côte d'Annam 
(province de Na-Tinh) à la chaîne annamito-laotienne, 1897�; mission de 
délimitation de la frontière annnmito-laotienne entre Savannakhat [sic�: 
Savannakhet], Quang-Tri et Kuong-Bing, 1899.

MOUTET (Louis-Victor-Maxime) (le Dr), 1er�juillet 1867, Lusignan (Vienne), chev. 
de la Légion d'honneur. Médaille d'argent du Ministère de l'Intérieur, off. du 
Nichan-Iftikhar. Médecin-major de 1re�cl. au 4e�tirailleurs, La Goulette. (Actuellement 
au Maroc.) 20 mai 1902. ÉTUDES�: lycées de Douai et de Poitiers, École de 
Médecine de Poitiers, Faculté de Médecine de Paris, École d'application du Service 
de Santé du Val-de-Grâce�; lauréat de l'Académie de Médecine. Successt�: médecin 
traitant à. l'hôpital du Belvédère, médecin chef de l'hôpital de Gafsa, médecin chef 
de l'hôpital de Gabès. A rempli de 1906 à 1907 les fonctions de médecin municipal 
de Gabès et depuis celui de médecin de l'Office postal et de l'Union des travailleurs 
français de La Goulette. TRAVAUX�: vaccinations pratiquées en Algérie, au Tonkin 
(haute région où jamais médecin vaccinateur n'avait pénétré), dans le contrôle de 
Gabès. Campagnes�: Sud-Algérien, de 1893 à 1896�; Tonkin de 1899 à 1901�; 
Tunisie, à partir de 1902, et Maroc, 1911.

ORDINAIRE (Maurice), 7 fév. 1862, Saint-Quentin, chev. de la Légion d'honneur, 
comm. du Nichan-Iftikhar, du Trésor sacré du Japon, de Saint-Stanislas de Russie, de 
l'Étoile du Bénin, du Cambodge, de l'Annam et du Nichan-el-Anaouar. Directeur de 
l'Office du Gouvern. tunisien à Paris, docteur en droit, ancien chef de cabinet des 
ministres des Colonies et du Commerce et du Président du Sénat, ancien directeur 
au Ministère des Colonies, ancien député du Doubs, membre du Conseil supérieur 
des colonies, rédacteur à plusieurs journaux parisiens�: «�la République française�», 
etc., et à des revues�: «�Revue Bleue�», «�Revue de Paris�», «�Revue Politique et 
Parlementaire�». Conseiller général et vice-président du Conseil général du Doubs.

OTTAVY (Octave), 9 déc. 1867, Soccia (Corse), off. d'Académie, Médaille 
coloniale agrafe «�Tonkin�», Médaille de Madagascar, off. du Nichan-Iftikhar. 
Entrepreneur de travaux publics et particuliers, Ferryville. Janv. 1902. ÉTUDES�: 
Institution Saint-Marc, Soccia. Lieutenant dans la réserve de l'armée active au 
4e�tirailleurs�; adjudant d'infanterie de marine en retraite. Fond . et prés. du 
Conseil d'administration. de la «�Lyre Ferryvilloise�», prés. et fond. de la société 
«�La Corse�», à Ferryville, v.-prés. d'honn. de la société de gymnastique «�La 
Vaillante�» à Ferryville. Membre de la Chambre de Commerce de Bizerte. Prés. de 



«�l'Avenir du Prolétariat�» (Comité de Ferryville) depuis six ans. A fait les 
campagnes du Tonkin et de Madagascar. Félicitations au corps d'occupation de 
Madagascar pour belle conduite devant l'ennemi. Médaille de propagande de 
«�l'Avenir du Prolétariat�».

PADOVANI (Pierre), 17 avril 1869, Ortale (arr. de Corté), Corse, Médaille du 
Tonkin, chev. du Dragon de l'Annam, Médaille d'honneur du travail, off. du Nichan-
Iftikhar. Chef de gare à Djedeïda. Fév. 1890, venant d'Algérie. ÉTUDES�: lycée de 
Bastia. Successt�: sous-officier dans l'armée active, proposé pour officier à 22 ans 
pour faits de guerre au Tonkin, versé dans la section technique des chemins de fer 
à 25 ans. Cie Bône-Guelma�; cinq ans de service militaire, 1882-87�; secrétaire de 
commune mixte, 1888�; au B.-G. [Bône-Guelma] depuis le 9 juillet 1889�; chef de 
gare depuis 1892�; chef de gare à Mateur à l'ouverture de la ligne de Bizerte, 
1894; chef de gare à Souk-el-Khemis et receveur supplémentaire des Postes en 
1896�; chef de gare à Duvivier, 1897�; chef de gare à Djedéïda depuis 1899. 
Membre de l'Association Mutuelle tunisienne. Campagnes du Tonkin comme sous-
officier au 1er�zouaves, janv. 1885 à oct. 1887. Médaille de bronze pour la culture 
maraîchère.

PAOLI (Jean), 9 janv. 1865, Orto (Corse), chev. de la Légion d'honneur, off. 
d'Académie, Médaille de Chine, Médaille d'honneur en argent, Médaille du Maroc, 
off. du Nichan-Iftikhar. Avocat au barreau de Tunis, 12, rue de Hollande, Tunis. 
Mars 1896. Licencié en droit. Capitaine de réserve. Engagé volontaire, capitaine au 
3e�zouaves (Constantine), puis au 4e�zouaves, à Tunis. Prés. de la Société régionale 
«�La Corse�» de Tunis. TRAVAUX�: Ouvrage sous un pseudonyme sur le conflit 
franco-allemand de 1905�; collaborateur au «�Journal des Sciences militaires�», où 
il a publié�: «�Avant-postes�»�; «�L'infanterie en liaison avec la cavalerie�»�; 
«�Colenso (guerre sud-africaine)�». Nombr. conférences faites aux officiers�: 
Transvaal, guerre russo-japonaise, Maroc. Campagnes�: Extrême-Orient, Tonkin 
(deux ans), Maroc (Casablanca).

PIQUOT (Joseph) (le Dr), 15 nov. 1861, Toulouse (H.-Gar.), chev. de la Légion 
d'honneur, Médaille d'honneur (épidémies), Médaille coloniale, comm. du Nichan-
Iftikhar, Médaille de Chine, off. du Cambodge, chev. du Dragon de l'Annam. Ancien 
médecin militaire à Tunis. Nov. 1896 à oct. 1900�; mai 1904. ÉTUDES�: 
Établissements divers de Gap, Lille, Moulins, Faculté de Médecine de Montpellier. 
Médecin�; lauréat de la Faculté de Montpellier�; diplôme de l'Institut médical 
colonial de Paris�; médecin sanitaire maritime. A été médecin chef des hôpitaux 
militaires d'Aïn-Draham et Gafsa, 1896-1900�; Médecin-major de 1re�cl., médecin 
traitant à l'hôpital militaire du Belvédère, 1908. Campagnes du Tonkin (deux 
séjours), de Tunisie (2 séjours), d'Algérie.

PLANCHE, Chev. de la Légion d'honneur, gr. off. du Nichan-Iftikhar, comm. du 
Dragon de l'Annam. Directeur honoraire des Douanes, 1.3, r. Raspail, Tunis.

RENAULT (Jules), 29 janv. 1860, off. de l'Instruction publique, off. du Nichan-
Iftikhar. chev. du Cambodge. Médaille de l'État souverain du Panama., off. du Buste 
du liber. (Venezuela). Architecte à la Direction générale des Travaux publics, 6. 
place Sidi-el-Bohri, Tunis. Juin 1902. ÉTUDES�: lycées d'Angoulême et Charlemagne 
de Paris�; École des Arts décoratifs, Paris�; École nationale des Beaux-Arts, Paris. 
Correspondant du Ministère de l'Instruction publique et des Beaux-Arts. Successt�: 
architecte-conducteur des Bâtiments civils en Cochinchine, 1881-82�; chef du 4e 
bureau technique à Panama, 1882-84�; entrepreneur à Panama, 1884-86. Entré au 



Conservatoire de Paris en octobre 1886, débute au théâtre à l'île de La Réunion en 
1892�; crée à Monte-Carlo le rôle de Tristan dans «�Tristan et Yseult�», de Wagner, 
21 mars 1893�; puis aux théâtres d'Avignon, La Haye, Gand, Liège, etc.�; entre à 
l'Opéra de Paris et y débute, le 19 juillet 1897, dans le rôle de Samson, dans 
«�Samson et Dalila�»�; quitte le théâtre en 1902, après avoir chanté «�le Trouvère�» 
à Paris, le 20 juin, pour prendre son service aux Travaux publics le 1er juillet 
suivant. Il portait à l'Opéra le nom de Raynal. V.-prés. du groupe D de l'Assistance 
Mutuelle Tunisienne�; secr. de l'Institut de Carthage. Mention honorable de la 
Mutualité. Lettre de félicitations du Préfet de police pour sa conduite lors de la 
catastrophe de Saint-Mandé. 1891. TRAVAUX�: «�Essais poétiques�», Saint-Pierre-
de-La Martinique, 1901, articles dans la «�Revue Tunisienne�» et «�le Bulletin de la 
Société Archéologique de Sousse�». «�Cahiers d'archéologie tunisienne�»�; le 
1er�cahier a paru en janvier 1908, le 2e�en juillet.

REÜBEL (Maurice), 10 mars 1861, La Fère (Aisne), chev. de la Légion d'honneur, 
off. d'Académie. Capitaine d'artillerie. La Manouba. Actuellement au Maroc. 
ÉTUDES�: École nationale des Beaux-Arts. Délégué de l'Alliance Française en 
Annam�; président de la section tunisienne de la «�France prévoyante�»�; secrétaire 
général de la Société de géographie commerciale (section tunisienne). Études de 
chemins de fer en Indo-Chine.

ROUX (Henri). 29 sent. 1869. Mousrie [sic][?] (B.-Alpes), off. d'Académie, chev. 
du Dragon de l'Annam, off. du Nichan-Iftikhar. Chef du secrétariat à la Direction 
générale des Travaux publics, 21, avenue Bab-Djedid, Tunis. Fév. 1895. Entré dans 
l'administration le 1er�mars 1895.

SAKKA (Mohamed Salah ben Mohamed), 14 octobre 1860, Monastir (Tunisie), 
chev. de la Légion d’honneur, chev. du Dragon de l'Annam, gr. off. du Nichan-
Iftikhar. Caïd-gouv. de Mahdia (Tunisie). ÉTUDES�: École coranique et Grande 
mosquée de Monastir. Dès l'occupation française, s'est adonné à l'étude de la 
langue française par des leçons particulières. Iman à Monastir, 1880-83�; 
percepteur d’achour, 1884�; trésorier-comptable au caïdat de Monastir, 1885�; 
khalifat à Monastir, 1887�; chargé de la gérance du caïdat de Monastir et de la 
présidence de la Municipalité, 1897�; caïd-gouvern. aux Souassi, 1897�; caïd-
gouvern. de Djemmal, 1907�; caïd-gouvern. de Mahdia, 1909�; président de la 
Municipalité de Mahdia, 1910.

SICRE DE FONTBRUNE (Pierre), 9 avril 1869, Saint-Denis (Réunion). Juge à Tunis. 
Successt�: juge suppléant à Saigon, 18 août 1897�; juge suppl. à Tunis, 26 juin 
1901�; juge d'instruction, 1er�mars 1904�; juge d'instruction à Sousse, 30 avril 
1904�; juge à Tunis (trib. mixte).

VUARNET (Lucien), 2 juin 1870, Messiry, près Thonon-les-Bains (Haute-Savoie), 
off. du Nichan-Iftikhar. Hôtelier. 12, rue d'Italie, Tunis. 15 septembre 1908. 
ÉTUDES�: collège de Genève (Suisse). Successivement�: secrétaire particulier de M. 
Besson, maire d'Évian-les-Bains, fondateur du grand Établissement thermal qu'il 
dirige actuellement, secrétaire général de cet établissement en 1892�; journaliste à 
Thonon�; puis directeur de la Société des dragages de l'Indo-Chine, à Saigon, mars 
1897. Rentré en France pour cause de maladie devint de nouveau journaliste et 
collabora aux journaux et revues de la Haute-Savoie. Fondateur à Genève du 
«�Journal Français�», organe de la colonie française en Suisse, dont il fut pendant 
deux ans le Directeur administrateur. En 1908. il arrivait à Tunis pour exploiter le 
Tunis-Hôtel. Vice-président de la Société des Hôteliers.


